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teuille qïfr va" prendre chaque jour, le 
mot d'ordre à l'hôtel de la présidence. 

Correspondance particulière du Jo 
de Roubma;.) 

C'est lundi prochain que vienJÉl 1; 
discuss ion su/* le pi [et de loi Vi | 
franc.5tien que M. Thiers ne pt 
du projet et ne manii^ste plus contre les 
i («maniements de la commission,l 'hosti-
lile des premiers jour», ce si lence ne 
I «isse p;is d'inspirer desinjlj létudPs.Que 
I gouvernement cède sur l'alicle 2 , rien. 
<i.; plus probable, mais montrera-t-il la 
n.ème flexibilité vis-à"-vis de Paftlcle \**t 
«.'est ici que des ' 'ouïes s'élèvent. On 
• ••oit généralement que M. Thiers mili
tera pour introduire d a n s c e t article une 
s* motion txcpressedu régime républicain. 
I.a gauche , naturellement, appuiera les 

torts de M . T h i e i s e t a j l'arUcle 1er était 
• liouHsé.se ralli i iail à l 'amendement de 

. Marcel Barthn.l.iaii» le cas d'un échec 
c >mplet,on pense que M- Victor Lefranc 
• .muera i t sa démiss ion. 

Le brui tcourtque M. Rouher est pres
que décidé à prendra part au débat .Ses 
• mis se proposent, paraiUil, de déposer 

MU amendement t.eiùJi.iit à faire respecter 
1rs droits et l'autorité du suffrage uni-
\ rsel. II. Prnx-Paris, qui s'est fait un 
île» premiers inscrire, céderaità un nio-
i ient donné son tour de parole à M. 
|i niher. 

A propos de suffrage universel et de 
I .ebiscite j e dois vous dircque.M. Thiers 
regarde comme chimériques les e spé ian-
i - q u e fiiudeiil les bonapartistes sur'un 
;i|,pel au peuple. Le parti impérialiste, 
di*ait-il a la réveplioii d'hier sujr, ne 
rjuiiir.nl pas plus d^ 1,300,000 voix .Les 
paysans vendent très-bien leurs denrées 
c l ^ ife do-irenl .auciïnchangement;quant 
a JX révolutionnaire* ils soni vaincus : 
i >ur état-major est aujourd'hui complè-
! •ment dis loqué. 

Les réfugiés de Genève ont voulu, il 
est vrai, tenter un mouvement sur les 
ï oulières de l'Est, mais le» précautions 
militaires, prises à l emps , ont suffi pour 
ni Hre eu fuite ces échappés de la Com
mune.D'un autre côté, la police a mis la 
main sur des ballots de circulaires, que 
K M l Marx envoyait aux membre» fiuii-
IMM de l'Internationale. 

Les bonapartiste- ne sonl pas plus en 
e l a t d e faire des démonstrations hostiles. 
|>t)BM>B, lb mars, quelques-uns d'entre 
eux ont bien (^intention de célébrer l'an-
• iversaire.de la naissance du prince im

périal, mais soyez, sur que tout se bor
nera à ujde mani Testai ion de bouquets de 
violettes sur le boulevard du l'Ile d'Elbe. 
A l'occasion de cet anniversaire, |e bruit 
s'esl répandu que i ïx-empereur avail 
l'intenlion pour fêler la quinzième an
née d e sou ii ls, d'abaiquer en sa faveur. 
Celte rumeur propagea depuis deux 
jours ue rencontre que peu de crédit. 

Je vous ai annoncé que la commiss ion 
de» capitulations, ay uil à peu près ter
miné s e s travaux, avait décidé d .̂ pu
blier les procès-verbaux de ses séances 
dans les colonnes du Journal officiel. 
J'apprends aujourd'hui que M. I" hier s 
é lève des difficultés contre celle publi
cation. Le président de .a l'.ept'ibiique 
se fonderail sur la nécessité de ne point 
créej* de conllits entre les généraux qui 
ont déposé el dont la plupart occupent 
encore en ce moment un service actif 
dans l'armée. Le maréchal Harajjue/. 
d'Hill iers, président de la Commission, 
a fait plusieurs démarches auprès de M 
Thiers,pour résoudre les dillieiiMés |>en-
daules , mais jusqu'ici ses négociations 
n'ont pas réussi . Il ne serait donc pas 
impossible qu'un députe portât prochai
nement la question à la tribune. 

•La droite modérée, dont nous avons 
été un des premiers à annoncer la for
mation, compte environ une centaine de 
membres . Tous les députes «fui oui s igné 
le manifeste avant le voyage d'Anvers, 
feront oui lie de ce nouveau groupe par
lementaire. TTter. deux questeurs ont clé 
nommes : ce sont MM. le marquis de 
Montlaur et de S u g ; y . 

Hier, est arrivé de Korne ù Versailles, 
nue longue lettre de M. de GeoÉïroi, mi-
iiistre d e France, à Pékin, chargé par 
M. de Rémusatd 'une mission confiden
tielle auprès du Saint-Père. D'après les 
j ense ignements qui nous sont commu
niqués , cel le lettre aurait trait au projet 
«le départ de Pie IX. Dimanche, M. de 
ùeoffroi, accompgné de M. Deverix, 
quittera Rooie et ira attendre à Brindiei 
le passage dustearuor Italien qui doit le 
, nnduire en Egypte . 

La d i s cus s ion 'des pétitions sur la 
i . s t ion romaine, qui avait été fixée à 

iemainsamedi,spr a probablement ajour
ne encore une fois. La présence du 

l>rince Frédéric-Charles à Rome ne se -
i lit pas étrangère à cette décis ion. Plu-
- « B « meŒhree d e la duoilo-exprimaient 
hmtfhi WtW*V é*8 favoriser les inirijjue* 
• P»e la Prusse noue en ce moment à 
!!ome, pour amener une rupture entre 

- i • France eg Lit» lie. SI donc, contre" tau te 
*He»t€, 1» débat venait à se produire.la 

.truite modajrée ne s'associerait pas n 
l tuiJre du jour motivé oui a été proposé 

" •.$ jTéxtréuic droite. Elle noierait l'ur-
'* du jour pur «1 s imple, et dans le ça» 

' u l'extr«Q»e-dro ,mrB iabstiendrait, elle sa 
' l rfnéWf «* r*ôr*Tf d u j"tir proposé par 

c'Wlbadie délTat-rau- Cette Circons-
jon serait raottv»*ç, comme i« ^ a n » 

le di^\pàrfriliUM?«jBé ntaile. 

A l'heure qu'il est , de nombreux enrô
lements se l'ont au delà des Alpes , un 
grand, «amu «ai inetullé à Bart, uaf 
fom|Htaaio4 pafiî: en taira inspecte au 
oe marnent r«W« lej, fonilBcatîons delà. 

pa 

a)pt4lUâ et satin, le service militaire 
îb^tttajo'** lea jeqhâs eeldeis an ajge 
#e saU«6ire à ta l#ï; bons 0-4 naauvfï» 
le» numéros OHM eonseaits aboutissent à 
un ordre de rejoindre lel ou tel régi
ment. Il est vrai que Viclot-Lmmanuel 
dit tout haut que ces préparatifs ont pour 
but de soutenir Je IrÇne ch'âû'cérànl de 
son lits Amédéê. Mais est-ce bien contre 
l'Espagne que ces armements sont d ir i 
g é s ? 

M de Vil lemessaqt raille avec assez. 
d'humeur les journalistes qui ont an
nonce la future évolution dV| Figaro, 
malgré ce.* plaisanteries un peu forcées, 
les confrères de M. de Villauiessaut ne 
prennent pas le change e l n e c r o j e n t pas 
trpp se r isqueren maintenant leurs pre
mières affirmations.Au r< s|e,leti,preuves 
ne se feront pas attendre longtemps .Le 
retentissement que M. Vil lemessaut s e 
propose de donner au procès du général 
Trochii sera le premier g a g e d e ses nou
vel les sympathies . Ajoutons que M-
Hubert bebreusse ,dîrecteur du Courrier 
de France, doit remplacer M. Dumont, 
comme administrateur du .Figaro et que 
M. Robert M i ttchel I,. ex-réd acteur de 
VElenda>d, succède: • à M. Saint-Ge-
nesf Au Figaro, il faut dès à présent 
joindre la (!nzt>lle do Paris, qui , elle 
au*»i, se di«po-e à arborer le drapeau 
de Sedan. Là du moins , le changement 
ne sc ia pas trop brusque sur les princi-

ÎUX rédacteurs, M.Gaston Gollivet n'a-
éhi le secrétaire particulier de 

M. Maurice Richard, l'ex-minislre des 
beaux-arts sous l'empire, el le fidèle 
Actiate de M. Lmije Ol l i v i er ' 

Vous avez sans doute remarque l'in
sistance que niellent depuis quelque 
temps plusiegfs journaux à demander 
le rétablissement des jeux. Ces apologies 
légèrement immorales , d e l à rouge et de 
la noire, ont provoqué ici de nombreux 
commentaires . 

On parle d'un duel entre l'ex-général 
Grenier «I le vice-amiral Saisset Le g é 
néral Chanzy servirait de témoin à M. 
Civmci . . 

• Ce malin a du avoir lieu à Satory 
l'ex< eul io i ide Lisbonn. .t iénlou et Préau 
de Vedel. 

La Ihizette des Tribmiaujr nous l'ait con
naître les motifs de l'arrestation de M. Mot-
lu. banquier, diret-u.ui- du Radical. 

M. Motlu est prévenu : 1° Du délit de di-
vidfiidea lielil'^ ; 2° de quatie chefs de ban-
luermite simple ; 3° de quatre délits d'abuî 

île confiance. L'iuslruction a porté sur l'em
ploi des l'omis de la souscription Baudin dont 
M. \Joii 1 avait été dépositaire. M. Mottu 
comparai 1.1 te "il mars devant l'a 7iue (^hani-
bie isinvclioimello. 

N'oioi le résultat d'un procès ayant trait à 
la maison Mottu et C et qui s'esl déroulé 
hier devant le Uibunal de commerce d^ la' 
Seine. Ln 180'.», un ancien officier d'artillerie, 
AL lions, avait acheté du •gouvernement 
franc.lis 12U,W)0 fusils réformés. N'ayant 
pu- les ressources sulïisanles pour faire le 
cautionnement exigé par l'Etat, il s'est 
adressé à M. Mottu, ip_ti, à son tour, s'est 
adressé à M Meuel. MM. Mottu et Menet 
ont l'ail un acte par 1 • [uel ils ont apporté à 
M. lions une somme de 0n,OtH3 fr.. stipulant 
le remboursement de celte somme sur les 
premiers bénéfices et le paiement d'une autre 
somme égale, a titre de commission, plus 
in 0/(1 sur les bénéfices nets. Ou se rappelle, 
l'ail observer la Gazette de Frauce,qu» la mai
son Miltu et <. se disait créancière de l'Etat à 
propos de lie» faits p *ur uiw somme supé
rieure à sou passif. I»r, AL Moltu n'était 
qu'iuteuuédiaUm el le irilmual lui a alloué 
hier pour rémaoéialio.i dan* celle affaire 
l.aiM» fr. « a raison du concours qn'il a 
fourni. » 

x que A|, le 
ait auterisé. 

• La Chambre sndieate doit se < omposer ' 
de vingt^kembre^ et s» décisions, pour 
être valaqns et i'*uljèi'0» doivent ètiopri-

Î
ps au moine par ̂ uaj aiembres préjbts 
m séances. Or, ha msJa, il n'y avait due 

atpt membres pnfsejis : M délibération anse ' 
n'a donc auqup caf^tèuf de validité qj| de 
régularité; et (1 
pr^-iidsiiù de la 
U pub icatiaâ', 

» Au surplus, la téléfation qui est allée 
à Versailles, rendra compte de sa mission 
lors de la réunion géntnle du 26 courant, et 
elle espère prouver tjiMle a Hait son devoir, 
aq moins autant qu« partaiues personnes, 
qui la critiquent si virement aujourd'hui , 
et qui sont restées inajtlves lorsque nos inté
rêts les plus graves élâent ell' péiil. 

» Je vous serai oblité. Monsieur le Rédac
teur, d'insérer cette latre dans votre numéro 
de ce jour. 

» Reçeveç, AJ^swp; le Rédfçujur, l'as
surance de mes sentiments, «jistmttoéi. 

» P A U L S C R É P E L . » 

Œnvre de la liberaliaa du territoireontional 

Moiiw<>i*ip«i»« u a t f i o < l q n r -
m H o u b a i x . 

PHBAOÉÎE L I « T E . 

M . Louis Lefeb -re 2a,Û0H — 
Mme veuve Henri Lefebvre ^S,000 — 
MM H. DelaUre, père et (ils 25 ,000 — 

; h W.d:i, .„ qoisiit 25 ,000 — 
Bossu t-Delaojttre 25 ,000 — 
Motle-Bossutat (ils 2o,<X>0 — 
Augustin Jflorel ^p.OOO— 
.r l leiegnaucourt 20,t.H>0 *— 
Ilossut-Grimoopra/ lii,0ÛU T^-

iî) Gustave Waftine 15,000 — 
(3) Waltinna-Hovelaque 15.000 -r-

A. *ameehon 10,000 — 
Amédée P r é v o s t 10,000 — 
Richard Desroqsseaux 10,000 — 
J.-B. Desrouaseaax 10.000 — 
Caprois-Mahieu 10,00» »— 
P. Deslombfws 10 ,000 n -
Alf. Motte 1 0 , 0 0 0 - ^ 
F . Duthoit 5 ,000 — 

9. Budget du Mont-de-Pielé pour 1872; 
10. Dépenses des enfants trouvés et aban-

" i l 
àard 
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RQUBAIX 
a.'l LB NORD DU LA F R A N C S 

\.,-Journal officiel n e s t pa s a r r i v é 
ai j 'Uid'b . i i , mais une dépêche nous an» 
nonce qu'il publie un décrel inst i iuant des 
Chambres de commerce à Houbaix, à 
Tourcoing et à Douai. 

Les Chambres consultat ives de ces 
trois vil les sont supprimées . 

Nous recevons les deux lettres sui 
vantes : 

» Houbaix, le 1« mars 1872. 
> Monsieur le Rédacteur, 

• Je viens de lire dans votre- journal d« 
ee jour, le procès-verBal de la séanee de la 
Chambre syndicale, du 'i mars. J"̂ en suis 
tout ému: il était convenu que cette séanœ, 
on nous n'étions pas eu nombre, «semit le-, 
-aidée comme :àmPle conversation, e} que 
le procès-verbal n en senjût pas publié. Je 
crois de mon devoir de protester contre cette 
manière d'agir, comme je proteste également 
eontre la teneur du procès-verbal, qui n'a re
produit qu'une faible partie de mes argu
ment* Toute-ta. physionomie de la séance 
n'a pas .été exactement rendue. 

» IW'vez, Monsieur tu Rédacteur, mes 
salutations distinguées. 

> T l i p O U O K K PL'.NCk. * . 

"Houbaix. 16 mars 1872. 
« Aloiuyeux le Rédacienr, 

» JfaC hi a'vec étonnement dans \otre nu-
a j t o d'hier,le nrtisa^farbal d une séance de 

Total : 310 ,000 — 
Une réunion du comité central aura 

lieu mercredi 20 courant pour entendre 
les rapports des souscriptions recueil
lies jusqu'à ce jour, et pouroiganiser les 
souscr ipt io i s par atelier. 

Le comité a déjà décidé à ce suje!, : 
1° Que les souscriptions devraientè^tre 

faites sans qu'aucune pression soit exer
cée sur les travailleurs, qu'ils seraient 
invités à discuter entre eux la somme 
pour laquelle ils voudraient s'engager. 

2° Que les patrons seraient priés de ne 
faire opérer la retenue du monUint d e s 
souscriptions que p i r pépies Iraçtïons, 
pour ne pas lajnpTîttrè dans la gèpe. 

3 e Que toutes Jessoui-criptionsouvriè
res, soro.it conditionnelles, c'est-à-dire 
que si le chiflre'de 500 ,000 ,000 fp. n'é
tait pas atteint, les souscripteurs auraient 
le droit de se faire remettre la jmuwijp 
qu'ils auraient versée. 

Report 310 ,OQ0-
lieceltes des sommes dépo

sées à la Mairie de ftou-
baiac pour VCE-uvre de la 
délivrance du territoire. 
Février 6 .—Reçu de M.Do

minique Rousseau, produit 
d'une quête faite dans son 
bal 231 — 

\k.— Reçu de tyM. De 
Harchies, Rroux, Jai iseus , 
et Palandre, produit d'une 
quête faite le mardi gras 227 ^4 

Reçu des artistes du théâ
tre pour produit tjet d'upe 
représentation 200 30 

Reçu de M. Carlier, agent 
d'affaires poumnodui t d'une 
quête faitechez lui 23 — 

1 5 . — Reçu de la société la ' 
Lyre Roub.aisienne,pou r p r o 
du i t d'une quête le 13 février 30^ Q4 

Reçu de M-le commissaire 
central, argent trouvé dans 
un tronc oublié 4 97 

2 3 . — Reçu de M. Desmet-
tre,c»tearetttT, rue tlë 1« Lys , 
le produit d'une souscription 
feite dans son établissement 'Jl> — 

Mars 12.-— Réç i de la so
ciété de la Boule d'Or, pour 
une quête à la mi-carèrue VJ'6 30 

EpSemble 311 ,222 43 
A le date d'hier, Mesdames Delay et 

Weyer, maîtresses d'institution en çetta 
ville, viennent d"*ètre autorisées par M. 
le Préfet,à organiser une loterie compo
sée de 2,000 btîtels à un Iran'c ap prqfit 
de la souscription nationale pour la li
bération du territoire. 

• ^ ~ 

Le Conseil municipal de Houbaix se 
réunira jeudi, 21 courant à B heures du 
soir, pour délibérer sur les objets sui
vants : 

1, Budget pour l'eu Ire tien de l'Espierre 
et du ïrichon; 

2_. Hedressement de la route de Roubai* 
à Wattrelos; 

3 . Avis sur Xeniplaceuieut d'WÎW ga>» a 
la Madeleine ; 

4. Prorogalion ^U tarif d'octroi ; 
V. Divers crédits supplémentaireè pour 

18»1; f r -
6. Aehai a> tefrata rue de Soubise peur 

une écols de ûllas ; 
7. Egout du pont de la gençumnene ; 
9 . Ouverture (l'une ?ue, tie celle du r*P©-

tenoy à la ÇhappèyerCfV^ifa i 
H), (î) at <$> Souscription poor ftihAatx et 

' -U>»aWm,o6 eeye nA«»im4M* tearttriri 

Pile : 
16y C»i«se de retntfie pour les employés 

communaux ; 
i <•?% Gouw po«H> lea - ahauffumo ; • 

I». Succursale pou* te bureau du Métra 
ge au Tilleul ; 

12. Emalpi du subside racu peut- k 
de tissage ; 

20. Subside pour la caisse de "retraite des 
Pompiers ; 

21. Projet de taxe d'octroi s w les fourra
ges ; 

22. Sommes irrécouvrables du service des 
eaux ; 

i'j. Comtnunicatious. diverses. 
C'est à l'ouverture de la sess ion que 

les consei ls généraux vont tenir au toois 
d'avril,que les commiss ions permanentes 
auront à rendre compte de leurs tra
vaux . Cette sess ion paraît, du reste, 
devoir être importants . Au ministère de 
l'intérieur, on prépare l e s instructions 
qui seront adressées eux préfets e t aux 
présidents de* consei ls .D'une autre part, 
les divers ministères réunissent las d o 
cuments pour les affaires qui devront 
être soumises à n é s as semblées dépar
tementales . 

• La Coin m lésion pour l'examen de la 
proposition de MM. Testeiin et Descat, 
tendant' à autoriser la fabrication et 
l'émission d'une somme de 40 ,000 ,000 
de francs de monnaie de cuivre a n o m 
mé : président M. Feray, secrétaire, M-
Montgoifier. 

La commission chargea, d a n s le dé
partement du Nord, daconsta ter l'apti
tude des, aspirajîjaaux Courges nationa
les,départementales et communales dans 
les Lycéçs et col lèges (ense ignement 
classique ef, ense ignement secondaire 
spécial), se réunira 3 '•» préfecture le 
jeudi V8 avrjl ^ 8 heures 1/2 du raslin, 
|K»ur sa première sess ion île l'année 
1872. 

Pour être admis à l'examen, les can
didats doivent,pour l 'enseignement clas
s ique, avoir neuf ans accomplis et moins 
de dix-sept ans; pour rense ignement 
spécial, dix ans accomplis et pas p lus de 
quinze ans . 

Les demandes d'inscription à l'examen 
serout reçues du 15 mars au 1er avril, 
à lapi-'éfccUire (section de l'instruction 
publii |ue) sur la production : 1° de Pacte 
de naissa in» de l'enfant ; 2° d'un certifi
cat de bonne conduitedél ivré par le chef 

; de rétabl issement oh le candidat a com-
! mencé ses é tudes , s'il a déjà suivi des 
i cours primaires ou secondaires . 

Ue prp^raniqie des iua<ièra^ sur h ŝ-
quél)es le* içandidais seront interrogés 
sera r-umïs aux fawilla» qui an feront la 
demande . 

A p ii du 10 mars , la Danque de 
F»-««oe acceptera à l'escompte les effets 
sur Lorient. 

Nous avons le regret d'apprendre là 
(norl de I honorable M. V ^ l é y , d irec
teur de la succursale de la Ranqye à 
Lille. Par ses ponuissauces spéciales , 
la probité de ses relations, par son ca
ractère sur ,d isons aussi par l'obligeance 
et l'aaiéarté do .ses rapporta, avec ses 
concitoyens, M. Verley laissera un long 
souvenir et d ; s incères regrets . H était 
olticit r de la l^égion li'bonneui'. 

Un homme, âgé de 2o a n s environ, et 
dont l'iaentilé n'a pas pu encore être 
oonetatéit, a é té trouvé hier dans le canal 
de Houbaix. - ', 

liU uliiitiii'l dfirt jjj'éyf?pjjui datfiT i'a^ 
faire des"fournî lu les de Tarméo sont 
r e n v o v é s d e v a n t l a police correctiouaelte 
d e f-iiUe. 

.^tuiteitéa à comparaître à l'audience 
die mardi 10 : 

MM. Lobcrt, Meuniar-Sterlin, Thorel, 
Mme Meunier-Sterlin, et quatre four
n i s seurs anglais . 

11 n'a pas encore é té statué sur l'affaire 
relative à Guffrpy-Meunier, détenu, et 
Fontaine-Delannoy, en fuite. 

A l'audience correctionnelle d'hier 
rpatiiijle tr ibjnol de Lille a rendu son 
jugement dans l'affaire Lambert père et 
fils, le« prétendus comte et vicomte d e 
M on toison. 

Lee inculpés ont é t é coudamnés (In 
premier par défaut), pour escroquerie , 
usurpation de l i trw, détournement de 
tonds de l'ordinaire des mobil isés , etc . , 
— le père, placé sous le c o u p de la réV 
cidive légale, en raison de condamnation 
antérieurs, a trois ans de détention,cinq 
an* de survei l lance de la haute police et 
50 tr. d'amende; — le lits à 4 $ -mois d e 
détention-

vnx» ea aoôiiîx: 

l i a -

L'acide sulfureux. «ICLIT J U < n . 

C e n r t patelle «le r taya l^ar 

Mercredi 20 montt ».t/T7f» #etr 

Etude de l'oreiller"' -x 

A l'occasion de la premièra commu
nion, )a kbrairie .Reboua, «ue Nain *i, 
V4*nii d» naoeyotr un^rand atdiaau nhnia* 
da Mwftt 4» p*4àrt&, Iwmnsi Ckmké-

massacre, celui "" lajci0"^ roui» à .flets, le 
massacre de la rue Haxo, oui eut heu le 26 
nAi;ia:aur"lS<àdnt4> d^Joîdhd J*fcaient 
l'archevêque de Pans, le président Bonieau 
et quatre autres. 

Le» 41 viaMnjsi §U)9t il s'agit auiwniib»» 
se composaient de 25 gendarme, \ù ga,njfr 
de Paxis 10 patres ou «^^..f^Box 
laïques. La liste portait ou, mais té 
darmés se trouvaient à' l'iumriaene''/ 
à cette circonstance de tfStni0 jSn 
dauélU massacre. Cette exéeutlon peH* Tf 33 
ta nombre des étages fueillé». taas autres, 
c'esjUe-dire i60, vétaaèacnt à se sattvee. 

Çç fut vew troia heuee* d» j'aptèfflenh. 
le 2C mai, que 600 fédérés à^ dWRsente be-
taillqu*, ayant à leur tête un. «{j$pier fur le 
directeur 4 e la Hoquette a refus^ de faire 
connaître, arrivèrent à la, prison'avec un or
dre signé I n . Ferré, enjoignant de remettre 
cinquante Mages tt autant d'autres &mt le pe~ 
lotin pourrait en conduire. 

Aussitôt que l'ordre As Ferré hû eut ea 
donné, faaaenia, le diaectean. de es nr bain, 
neœit au brigadier-çhef une 4isat aur |a<»wMr 
étaie it inscrits 12 ou 15 noms d'<^S#ss de la 
4e section. R9main transmit cet ordf» au 
sous-brigadier pour aller e^éç^jlar Iuî ÛV 
celui qui concernait les ptetres et les 
que». 

(te rat alors qu'en entrent dans le eorri-
dor,il ciia : « Autoniûn ! il m'en faut quinse; 
qu'on se rauge et qu'on «épende, - » et il fit 
l appel des noms inscrits an»lia, liste. 

A ©au* brusque ii^erpella^onj t*e angois
ses redoublèrent parmi les otages. Capendaut 
ils eurent la force de n'eu rlftJLfflirf irHHTÎ 
Ils. s'étaient mutuellement préparés Vnîun 
et se rangèrent docilement à la voie du 
dieu-chef. L'uu d'eux, lé père de 
dont Romain prononçait e u t la nom, s?ap
procha pour un? sur la liste at dit simple
ment ; « de Beugy, c'est moi, ? et il alla 
se placer à côté des antres ryttfcjm 

A deux pas de lui, le pèpjjFu^rm, 
des missions étrangères, se tenait a 
M. Chevriaux, proviseur du Lycée 
vos, et lui proposait de répondre pour hii et 
do mourir à sa place : r 

« Vous avez une femme, sous a*»S Wi 
• Wt*ni. 9S 8?pl4aa Ueuf par f.roo douioja-
» î-eux a briser, laissez moi voua saqréV '•> «n 
» ne vérifie pas notre identité. Je suit vétn 
» comme vous en laïque, ma vie est vouée 
» au martyre, elle aura- été utile sî elle coti-
» seisve la vôtre. Laissez-moi répondre peotr 
• VOUS, a 1 i l ; 

Cette proposai»a était faite.dans le silence 
4e te nui.|;un:hnnune moine fortement trem
pé eilt pu céder au dflsir de t vjwe. pou» ta 
amilleet apeenter M, Qb^ynaux M f e » . ^ i 

1 un m 1 autre ne furent appelés. Ils seront 
euteudus comme témoms. r 

Les victimes, amenées a» jfutehel. du gref
fe, on les compta m » uaf lPn paj^ant À 
la porte du guichet. Un n épi cependant pas 
d'accord sur le nombre. Prancois-»ctoit cruel
les étaient 50. , ^- T . 

Ces infortunés ee plaoèrant d'eax^mémes 
au milieu de éeux range formés par le neto-
ton de £édéi«s. • 

O pefoto» se m\k. an UIMCJ^.MIS, 4 heu
res. U foufo devinr une ço^e, ^nfonjate^as 
hommes et les femmes, repo.ua$& de tous 
les coins de Fans'vers ce quartier, manifes
taient la plus hideuse férocité! Lés uus,choi-
sissant u avanee la victime qu'ils Voulaient 
frapper, bousculaient les rangs de l'esoorte 
pour aller droit à cette vicUnqe en, lui mettant 
une arme sur la gofge : « (Test , avec cent 
q̂ ue je vais moi-même te descWroVê tottt'a 

» fout le parcours de la longue rue de 
Paris et de la rue Haxo se fit aq milieu de 
ces odieuses scènes. Lès Otages étaient exté
nués. Enfin, vers 5 heures et demie' le cor-
gjw arriva i 1»jfrillt tin ?e.jgnjinr. nati t-
dire au siège de T^tat-Euàior général'"dés 
légions da BeJéevdas e> d» i&ejdlnaeJant. 

Au moment où tes étages sont apparus â 
la grille, Parent, se voyant déborlé par la 
foule qui les amenait, s'adressa ironique—tut 
à ces délégués du comité central,notamment 
à l'inculpé Siat : « Citoyens, c'est le mo-
nieut du uiuutrer uutiv "tnfluijlliJB . vuytltis : 
empêchez ces gens de déshonorer la f 
nMdoXMim^ie sa fureur. 

Un artilleur fédéré, d'une force herculéen
ne, était posté sur le seuil de la grille d'en
trée. A chaque prêtre qui. franchissait le 
seuil, ce misérable assénait ixa o»up de poing 
qui renversait quelque fois la victime. Mal
gré cela,les otages pénéteèrent dans l'intérieur 
du secteur et se laissèrent conduire sans ré
sistance à l'entrée d e terrain choisi pour 
l'exécution. 

La dignité de leur attitude semble atoir 
fait hésiter un instant tes «saasains gui: km 
approehaieqt.car pn resta U. plumet 
tes sans oser tous les toucher, m 
«^^.tP,1*8. er teaaria^jnprf ' 
des'rânjp les jjlufe é lpifegglE 1 

Ppfipj uïi Dicter dl 

§ voilure et fit un 
pa sur un mur el lv 
tnénses ctenSéurs aé ' J 

tetops' qu"«na' pd 
ninajo». Les prédit 
oulés dans «m terreau ee*ue i 
fermé par une. maison.'fj» M i te -daaadx 
pneeqftaÀbsii* partanLAtalajBbarant, Ûmës 
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